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Les Vieilles Forges Saint=Maurice
et

Les Forges Radnor

Les gisements ferrugineux de la région de Saint-Maurice ont alimenté deux 
forges principales ( 1 ) d’une haute importance historique : les Vieilles Forges 
Saint-Maurice, établies en 1737, sur la rive sud-ouest de la rivière Saint-Mauri­
ce, à peu près à mi-distance entre Trois-Rivières et la paroisse actuelle de Saint- 
Etienne-des-Grès ; et les Forges Radnor, établies en 1854 (2) dans la parois­
se de Saint-Maurice. Le chemin de fer des Files passe tout près des usines, et
la station y porte le nom de Forges Radnor.

Ces dernières, tout en étant distinctes des Vieilles Forges, peuvent se con­
sidérer comme une extension, une continuation de la même industrie, transférée

C’est l’opnion émse dans le Bulletin deà cause de l’épuisement du minerai, 
la Société de géographie de Québec (3) qui donne aux deux exploitations une

de Forges Radnor aux Vielles For-origine commune, et applique même le nom 
ges Saint-Maurice.

Quoiqu’il en soit, l’histoire ne peut les séparer convenablement, et une 
notice sur ces usines historiques ne serait pas complète, si elle faisait abstraction
de l’une des deux exploitations.

(1) D’autres forges, telle que celles du Cap-de-la-Madeleine, de Batis- 
can, ont existé dans le même district.

(2) Date fournie par M. Suite. 
de Québec donne 1860 comme date d’installation.

(3) Vol. 5, année 1911, pp. 185 et suivantes.
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